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D'a-près le Liber Pontificalis, saint Anicet défendit aux clercs
-de porter la chevelure longue, afin de se conformer au précepte
de saint Paul.

Lat loi du secret qu'on regarde comme d'institution apostoli-
que était en pleine vigueur au deuxième siècle. Elle portait sur
les dogmnes; de la Trinité et dle l'Eucharistie, sur les sacrements
et les rites avec lesquels on les administrait. Cependant, mal-
gré cette lui dlu secret rigonireuseinent observée, on trouve
dans les écrits (lui datent dlu deuxiènme siècle. des preuves pé-
reumptoires sur lesý principaux dogmies du cliribtianisnie, sur le,.;
sacrements, la hiérarchie (le l'gieet les rites sacré's.

parmi les fidèles, plusieurs se %'ouaiienlt à un genre de vie plus
parfait. On les, appelait Ase;-tes. A eus exercices, les vierg,çes"
j<>Utaiellt le VlaCI <le chateté, et leS veuvUs l1ui re'11nonçaienlt

aux ae.<e i resaaient éêg;leiint un rang, Îà part.
Les )iaonesessuivant le-, règles établies par' saint Paul,

taient <l<s veuves (le soixante anis aui moins, lui n'aaintét
mnariées qju'une fois et dont la vertu était <pruvée. Leur office
C'tait: 1 r <l'instruiire les 1'eiuie, ~nrn 2ine dl'aidelr les
Diacres, <l'ans- le suin lejs veuvesý; 3miie d'assigner unle pli-ce aux
femmies dans les offiCles divins.z 411te d'assister au b)aptmn<. <es
personnles du sexe et, en g rade prêter leur ministère
toutes les fois que 'ioiinêtetté et la décenice l'exigeaient.

Au deuxièmne si'cle, il y avait déjà à Alexandlrie une fforis-
s-auto Ecole crtne.On Lait renmonter à ý,'aint Mare lori,'îne
Cle cette école, ma1-is c'est à partir de Saint Panitènle qu'elle e<<-bl
miença à jouir d'une grande réputation.

LITÉRATT7RE Cl{R•7rEXNE

Saint Ignace, le célèbre (é-vê4tie d'Antioche, et le glorieux. Inar-
tyr (le l'amphithéâtre dle Roine en 107, a laissé sept lettres d'une
incontestable authenticité. Six <le ces lettres sont a'lrossèes àt des
Egrlises- partitulières et la septièime L. saînt Polycairpe. En -'cri-
'vaut ces lettre.;, saint lgnace avait en vue <i prémunir lescn-
anunautés chrétiennes contre les Judaïsants et les Docètes. Les
Actes dlu martyre de s3aint Ignace, écrits par se-s compagnons de
voyaýge, ne sont pas moins authentiques que ses lettres. Papi.,
,évêque d'H{iérapolis vers 1 18, recueillit avec plus de Mèe que de
.discernement les traditions apostoliques.

La série des Pères qui ont reçu le nom d'Apologistes- .coin-


